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SES CHAPITRE 2 
 

Thème 1 : Ménages et consommation 
Question 1 : Comment les revenus et les prix influencent-ils les choix des consommateurs ? 

 
Séance 1 (1 heure) 

 
Introduction : Qu’est-ce qu’un revenu ? 
 

• Document 1 
Selon J. R. Hicks, le revenu d’un individu désigne ce qu’il peut consommer au cours d’une période de temps 
sans entamer la valeur de son patrimoine.  
Le revenu est un flux alors que le patrimoine est un stock. 

A. Beitone et alii, Dictionnaire de Sciences Economiques, A. Colin, 2013 
1) Définissez le revenu. 
2) Recherchez dans un dictionnaire de SES la définition de patrimoine. 
3) Expliquez la phrase soulignée. 

 
I.  Qu’est-ce que le revenu disponible ? 
 

A. Quels sont les revenus primaires des ménages ? 
 

• Document 2 
Un ménage, au sens statistique du terme, désigne l'ensemble des occupants d'un même logement sans que ces 
personnes soient nécessairement unies par des liens de parenté (en cas de cohabitation, par exemple). Un 
ménage peut être composé d'une seule personne. 

Source : Insee.fr 
4) Qu’est-ce qu’un ménage ? 
5) Citez des exemples de ménages.  

 
• Document 3 

Définir les revenus primaires 
Un revenu primaire est un revenu perçu en contrepartie d’une contribution à la production. Les ménages 
participent à la production par le travail ou le capital, ils reçoivent ainsi des salaires ou des revenus du 
patrimoine. Lorsqu’ils utilisent eux-mêmes leur travail dans le cadre de la propriété d’une entreprise 
individuelle, leurs revenus sont constitués par les bénéfices de l’entreprise individuelle (revenus mixtes).  

A. Beitone et alii, Dictionnaire de Sciences Economiques, A. Colin, 2013 
6) Définissez les revenus primaires 
7) Quels facteurs de production sont rémunérés par les différents revenus primaires ? 
8) Pourquoi certains revenus primaires sont-ils qualifiés de « mixtes » ? 
9) Complétez le tableau suivant en mettant une croix dans la case correspondant à chaque type de revenu 

primaire 
 

 Revenu du travail Revenus du patrimoine Revenus mixtes 
Intérêts    
Bénéfice du boulanger    
Loyers perçus    
Salaires    
dividendes    
Traitement des fonctionnaires    
Honoraires de l’avocat    
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Exercice d’application : les revenus primaires des Martin 
 
Monsieur et madame Martin ont deux enfants. Ils travaillent tous les deux. Madame Martin est fonctionnaire et perçoit un 
salaire brut de 2 200 euros par mois. Monsieur Martin est artisan électricien. Son activité lui procure un revenu brut 
mensuel de 5 000 euros qui rémunère à la fois son travail et les capitaux qu’il a investis dans son entreprise. Ils possèdent 
un livret A à la banque et une assurance-vie, qui leur apportent quelques revenus supplémentaires (200 euros par mois). 
Le couple Martin est propriétaire d’un appartement et d’un studio qu’ils louent 400 euros par mois.  
 

10) M. et Mme Martin constituent-ils un ménage ? Justifiez. 
 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
 

11) Calculez le revenu primaire du ménage Martin. 
 

 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
 
Synthèse 

 
12) Complétez le texte à trou suivant avec le vocabulaire économique que vous venez de définir. 

 
Le revenu désigne tout ce qui peut être consommé sans amputer la valeur du patrimoine. Le patrimoine 

est constitué d’actifs financiers et non financiers. 

Les ménages, c’est-à-dire l’ensemble des personnes occupant un même logement quelque soit leur lien 

de parenté, perçoivent des revenus primaires en contrepartie de leur participation à la production. Les 

ménages perçoivent des salaires en échange de l’apport en travail. Ils perçoivent des revenus du 

patrimoine (intérêts, dividendes, loyers…) en contrepartie de l’apport en capital. Les revenus des 

ménages peuvent également provenir des bénéfices de l’entreprise individuelle où ils apportent à la fois 

travail et capital. Ces revenus sont alors qualifiés de mixtes. 
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Séance 2 (1/2 heure) 
 
B. Comment passer du revenu primaire au revenu disponible ? 

 
• Document 4 

 
Remarque : On appelle « prélèvements obligatoires » (PO) l’ensemble des cotisations sociales et des impôts directs 
 

1) Recherchez la définition de revenus de transfert dans un dictionnaire de SES 
2) Pour quelle raison les prestations sociales constituent-elles des « revenus de transfert » ? 
3) Pourquoi le revenu final est-il qualifié de disponible ? 

 
Exercice d’application 
 
Monsieur et madame Martin perçoivent 160 euros mensuels d’allocations familiales. Comme tous les salariés et 
travailleurs indépendants, ils versent des cotisations sociales. Madame Martin verse sur son salaire brut 360 euros de 
cotisations sociales par mois. Pour monsieur Martin, le montant est de 2 300 euros calculés sur ses revenus 
professionnels. Les cotisations sociales sont versées à l’Urssaf (Union de recouvrement des cotisations de sécurité sociale 
et d’allocations familiales). De plus, le ménage paie 4 200 euros par an d’impôts, ce qui correspond à un montant de 350 
euros mensuels. 
 

4) Calculez le revenu disponible du ménage Martin 
 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
……………………………………………………………………………………………………………………... 
 
Synthèse 
 

5) Complétez le texte à trou suivant avec le vocabulaire économique que vous venez de définir. 
 
Les ménages perçoivent des revenus primaires en contrepartie de leur participation à la production. Pour 
connaître le revenu dont disposent réellement les ménages, il faut prendre en compte les revenus de transfert 
et les prélèvements obligatoires. Les revenus de transfert sont des revenus perçus en contrepartie de droits 
reconnus par la société (chômage, maladie, vieillesse, famille). Les revenus de transfert prennent donc la 
forme de prestations sociales versées aux ménages. Les revenus de transfert sont financés par les prélèvements 
obligatoires (impôts et les cotisations sociales) payés par les agents économiques. Le revenu disponible des 
ménages se calcule donc en additionnant les revenus primaires et de transfert , et en soustrayant les 
prélèvements obligatoires.   
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Séance 3 (1 heure) 
 
II.   Comment utiliser son revenu disponible ? Consommer ou épargner ?  
 
Introduction : des revenus primaires à la consommation et à l’épargne 

 
 

 
 

1) Recherchez la définition de consommation dans un dictionnaire de SES 
2) Recherchez la définition d’épargne dans un dictionnaire de SES 

 

 
 

 
3) Faites une phrase avec les chiffres en bleu (trois dernières cases de la colonne centrale) 
4) Rappelez le mode de calcul du revenu disponible 
5) Calculez la part de l’épargne et de la consommation dans le revenu disponible 
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B. Le revenu disponible permet d’épargner 
 

1. Pourquoi épargne-t-on ? 
 

• Document 7 
Les causes de l’épargne 

1. Disposer d’une réserve, d’une épargne de précaution afin de se prémunir contre des risques potentiels 
et les aléas de la vie (chômage, maladie, accident, vieillesse…). 

2. Pouvoir se constituer un patrimoine pour ne plus payer de loyer dans le cas de l’achat d’une résidence 
principale, pour disposer de revenus complémentaires, pour léguer un capital à ses héritiers. 

3. Disposer de liquidités, c’est-.-dire d’une épargne préalable, en vue de réaliser des dépenses de 
consommation dans un futur proche (voiture, vacances…). 

 
6) Distinguez les trois formes d’épargne mentionnées dans le texte. 
• Exercice d’application 

 
 

A 
 

B 
 

C 
 

D 
 

 
2. Quelles sont les différentes formes d’épargne ? 

 
• Document 8 : Taux d’épargne des ménages français en 2011 

 
 

8) A l’aide du document distinguez taux d’épargne, épargne financière et non financière. 
9) Faites une phrase avec les données pour 2011.  
10) Classez les formes d’épargne par ordre d’importance.  
11) Quelle est l’évolution de l’épargne en France depuis 1951 

Définitions 
Le taux d’.épargne est égal au rapport entre l’épargne brute 
et le revenu disponible brut. 
 
L’épargne financière est la partie de l’.épargne qui est 
placée dans des actifs financiers ou dans des valeurs 
mobilières. Elle se décompose en : 
- épargne liquide (moyens de paiements et compte sur 

livrets) ; 
- épargne placée en valeurs mobilières ; 
- épargne contractuelle (assurance-vie, Plan d’.épargne 

logement). 
 

L’épargne non financière est la partie de l’.épargne qui est 
affectée à l’acquisition de logements et de terrains. 
C’est un flux qui permet la constitution d’un patrimoine non 
financier. 

Dictionnaire de Science économique, A. Colin, 2013 
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Exercice d’application 

L’évolution de l’épargne 
 

• Document 1  
Le patrimoine1 des ménages 
En 2010, les ménages vivant en couple détiennent une palette de placements patrimoniaux moins large qu’il y a six ans. 
D’une part, la modification de la fiscalité des plans d’épargne-logement s’est traduite par une désaffection pour ce type 
d’épargne. D’autre part, la crise financière survenue en 2008 a entraîné. Une forte baisse de la détention de valeurs 
mobilières. Les ménages se sont alors repliés vers des placements moins risqués, de type .épargne-retraite ou assurance-
vie. La détention de biens immobiliers, investissement considéré comme sûr, a également légèrement progressé. 
1. L’.épargne permet aux ménages de se constituer un patrimoine qui constitue l’ensemble des biens possédés par un agent .économique . un moment 
donné.. 

 
• Document 2 : Évolution des taux de détention de produits d’épargne par les ménages 

 
 
 

1. Rappelez la distinction entre épargne financière et non financière. 
2. Faites une phrase présentant les chiffres entourés (document 2) 
3. Présentez les principales tendances de l’évolution de l’épargne des ménages entre 1998 et 2010 (document 1 et 

2) 
 

 
 

Synthèse  Séance 3 
 

 

Le revenu disponible peut être consommé ou épargné. 

L’épargne est la partie du revenu qui n’est pas consommée. Les ménages peuvent constituer 

une épargne de précaution afin de se prémunir des risques potentiels et des aléas de la vie. Ils 

peuvent également épargner afin de se constituer un patrimoine et éventuellement de le léguer. 

L’épargne peut également être préalable à une consommation future. Le taux d’épargne 

désigne la part du revenu disponible brut qui est consacrée à l’épargne. L’épargne peut 

prendre une forme financière (liquide, placée ou contractuelle) ou non financière (bien 

immobiliers). L’épargne non financière est supérieure à l’épargne financière.  
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Séance 4 (1 heure) 
 
B. Le revenu disponible permet de consommer 
 

1. Qu’est-ce que le pouvoir d’achat ? 
 

• Document 9 
 
http://dessinemoileco.com/3-minutes-pour-comprendre-le-pouvoir-dachat/ 
 
http://www.dailymotion.com/video/xtwaun_dessine-moi-l-eco-3-minutes-pour-comprendre-le-pouvoir-
d-achat_news#from=embediframe 
 
Documents complémentaires à la vidéo 
 

Le pouvoir d’achat, qu’est-ce que c’est ? 
Le revenu disponible sert d’abord à consommer, c’est-à-dire à  se procurer des biens et des services. La consommation est 
donc lié au revenu disponible mais dépend étroitement du prix des produits achetés. Il est donc nécessaire de raisonner en 
termes de pouvoir d’achat. Le pouvoir d’achat est la quantité de biens et services que l’on peut obtenir avec son revenu 
disponible. Son évolution est liée à celle de son revenu disponible d’une part et à celle des prix à la consommation d’autre 
part. Si la hausse de son revenu disponible est supérieure à celle des prix des produits alimentaires, du loyer, de 
l’électricité, des transports, de l’habillement, des moyens de communication, des assurances…. le pouvoir d’achat 
augmente. Dans le cas contraire, il diminue. 

 
Hausse des prix et pouvoir d’achat : le ressenti des Français 
C’est presque devenu une tradition, dès que l’Insee dévoile les derniers chiffres mensuels de l’inflation, les critiques 
fusent dans l’opinion sur la capacité de ces indicateurs de refléter la réalité. L’inflation perçue par les ménages fait aussi 
l’objet d’une étude de l’Insee (moyenne des opinions personnelles sur l’inflation : OPI), est, de manière persistante, 
supérieure à l’inflation mesurée (taux de croissance annuelle de l’indice des prix à la consommation). 
L’indice des prix à la consommation (IPC) reflète l’évolution moyenne d’un ensemble de prix. En 2012, les prix mesurés 
par l’IPC ont augmenté de 1,3 %. Or ils n’évoluent pas tous au même rythme, on remarque, par exemple une forte 
augmentation des prix des fruits frais (+ 8,2 %) et des légumes frais (+ 11,2 %) par rapport à l’an dernier, qui rentrent 
dans le cadre d’une consommation régulière et incompressible. En revanche, les prix de certains biens ont encore 
significativement reculé en 2012 (matériels de traitement de l’information : - 6,6 % ; équipements audio-visuels : - 10,1 
%), tirant à la baisse l’indice. Mais, il s’agit, pour l’essentiel, de produits que les consommateurs achètent rarement ou qui 
ne sont pas indispensables. C’est une des raisons pour lesquelles l’indice des prix ne rejoint qu’imparfaitement les 
perceptions des ménages français.  
 
Dans cette perspective, l’Insee s’intéresse depuis 2008 au  revenu arbitrable. Ce sont les revenus disponibles après les 
dépenses préengagées, celles liées au logement, aux assurances obligatoires, aux factures de gaz, d’électricité et de 
téléphone, aux frais de cantine, etc. En 2011, le pouvoir d’achat du revenu arbitrable des ménages (+ 0,9 %) progresse 
légèrement plus vite que le pouvoir d’achat du revenu disponible (+ 0,5 %). En 2010, c’était l’inverse avec + 0,8 % contre 
+ 0,9 %. 

www.latribune.fr, 13/08/2010 et Informations rapides, Insee Conjoncture, 10/01/2013. 

 
1) Définissez le pouvoir d’achat. 
2) De quoi dépend le pouvoir d’achat ? 
3) Pourquoi existe-t-il un décalage entre la perception de la hausse des prix par les ménages et l’inflation 

mesurée par l’INSEE (répondez à l’aide du texte et/ou de la vidéo). 
4) Quel outil a été mis en place par l’INSEE pour mieux prendre en compte l’évolution du pouvoir d’achat 

des ménages ? 
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2. La consommation des ménages dépend-elle du niveau de leur revenu ? 
 

� La loi d’Engel 
 

• Document 10 : Principaux postes de dépenses en 2009, en % du budget des ménages 

 
Clé de lecture :  
Un coefficient budgétaire est la part, exprimée en pourcentage, d’une dépense consacrée à un groupe de biens ou de services dans le total de la 
consommation d’un ménage ou d’un groupe de ménages. 
 
Exemple : l’alimentation hors boissons représentait, en 2009, 13,6 % de la consommation des ménages.  
Cette part est de 15,6 % pour les 10 % de ménages les plus pauvres et 11,0 % pour les 10 % les plus riches. 

 
5) Montrez à l’aide des données que la structure des dépenses dépend du revenu. 

 
• Document 11 

La loi d’Engel 
Ernst Engel (1821-1896) est un statisticien prussien qui procéda aux premières mesures de consommation et de 
revenu des ménages. Il constata que, lorsque le revenu augmente, la part qu’occupent les dépenses alimentaires 
est décroissante dans l’ensemble des dépenses du ménage. 
 

6) La loi d’Engel est-elle toujours vérifiée ? (Justifiez votre réponse à l’aide du document 10) 
 
 
 

� L’évolution de la consommation des ménages : voir TD4  
 

� L’élasticité-revenu : voir TD5 
 
 
 

3. La consommation des ménages dépend-elle du niveau du prix des biens ? 
 
 

� L’élasticité-prix: voir TD5 
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Synthèse   
 

Séance 4, TD 4 et 5 
 

Le revenu disponible permet également aux ménages de consommer. La consommation 

désigne l’utilisation d’un bien ou d’un service qui conduit plus ou moins rapidement à sa 

destruction. La consommation des ménages dépend de leur pouvoir d’achat, c’est-à-dire de la 

quantité de biens et de services qu’ils peuvent consommer grâce à leur revenu disponible. Le 

pouvoir d’achat dépend donc des prix  et du revenu, ainsi que de leur évolution. Si les prix 

augmentent plus que le revenu, alors le pouvoir d’achat diminue (et inversement). 

 

Les ménages ont souvent une perception plus négative de l’évolution de leur pouvoir d’achat 

que l’INSEE. Ce phénomène s’explique par la difficulté à calculer un panier de consommation 

moyen. En effet les ménages ont des modes de consommation différents. Par ailleurs, les prix 

de certains biens de consommation courante augmentent alors que les prix des biens 

électroménagers diminuent mais sont achetés moins fréquemment. 

 

La consommation des ménages est influencée par les revenus et les prix .  

Lorsque les revenus et le niveau de vie augmentent, la consommation alimentaire diminue et 

la consommation de services, de santé et d’éducation augmente conformément à la loi 

d’Engel. L’élasticité-revenu permet d’étudier quel est l’impact des variations de revenu sur la 

consommation. Elle est généralement positive, mais dépend du type de biens. Lorsque le revenu 

augmente la consommation de biens inférieurs diminue, la hausse consommation de biens 

normaux reste modérée, alors que la consommation de biens supérieurs augmente plus que le 

revenu. L’élasticité-prix  permet d’étudier l’effet des variations de prix  sur la consommation. 

Elle est généralement négative, c’est-à-dire que la consommation diminue lorsque le prix 

augmente. 

 
 


